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RENZI, Chef zande, Fils de Wando et 

frère de Bafuka, Tombo, Kana, Ukwa, Mbit-
tima (né vers 1855-1860). Junker le dénomme 
aussi Fero. 

Installé à la Duru, il était, vers 1880, en 
conflit avec son frère Ukwa, passé au Gou-
vernement égyptien. Les Nubiens avaient même 
donné à Ukwa le territoire de Mbittima. Ni 
Wando ni Renzi ne prétendaient fournir de 
l'ivoire au Gouvernement du vice-roi. Une 
station, dit Junker, avait été fondée, sous 
l'occupation égyptienne, en territoire de Renzi, 
au Nord de la région qu'occupait Wando 
(sources de la Buerre). Le 10 novembre 1881, 
Wando envoya Renzi chez Junker pour solli-
citer du voyageur une visite au cours de son 
voyage vers Ndoruma. Junker favorisa ainsi 
la conclusion de la paix entre Renzi et Ukwa 
et assigna la Kapili comme frontière de leurs 
États respectifs. 

Après la chute du Gouvernement égyptien 
dans l'Uele, Renzi, resté hostile aux Européens, 
auxquels Ukwa s'était immédiatement rallié, 
donna à ses frères le mot d'ordre de la résis-
tance, entravant ainsi la marche de la colonne 
Delanghe revenant du Nil et marchant de 
Magora vers Mundu (1894). A Mundu, déjà, 
l'expédition entendait, dans la direction de Ma-
gora, des fusillades indiquant que Renzi était 
en campagne. Le 9 avril, la colonne Delanghe 
arrivait à Dungu. Renzi, qui s'attendait à être 
attaqué, fit courir le bruit qu'il avait été sur-
pris par les mahdistes et s'était défendu. Ukwa, 
qui assistait les Européens, conseilla d'attaquer 
Renzi sans tarder, La campagne menée par 
Delanghe fut longue et semée d'escarmouches; 
mais Renzi ne se montra pas. Quand on surprit 
son camp, il avait fui, abandonnant un butin 
considérable et de nombreux prisonniers. On 
se mit à sa recherche, mais en vain. On ne 
put continuer à le poursuivre, Delanghe et 
Degraeve étant atteints tous deux d'hématurie. 
Lfr 20 mai, la colonne de l'État rentrait à 
Dungu. En 1895, la campagne reprit contre 
Renzi et son frère Bafuka, sous les ordres 
de Francqui et de Swinhufvud. 

La crainte d'une opération punitive amena 
Renzi à faire sa soumission à l'État. Il rompit 
avec les mahdistes, avec lesquels il avait eu 
secrètement partie liée. La soumission de Renzi 
et de ses frères fut acquise à ce point qu'elle 
nous valut l'année suivante, la participation 
de tous les quatre à l'expédition Chaltin, qui, 
par les batailles successives de Beiden et de 
Redjaf, le 17 février 1897, devait anéantir les 
forces mahdistes au Nil. 
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